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Prolifique dans les littératures de l’imaginaire, la Belgique 
présente pourtant une inconnue à propos du récit d’anticipation. 
De la fin du monde de Rosny aîné à celle de Luc Dellisse, des 
aventures spatiales de Bob Morane à la découverte des Cités 
obscures, du roman scientifique de Henri-Jacques Proumen 
aux technosciences de Gilbert Hottois, l’anticipation excède 
les caractéristiques de la science-fiction, croise plus d’une fois 
l’utopie et redéfinit les rapports entre réel et fiction en une 
pluralité de mondes possibles. Elle pose des questions cruciales 
lorsqu’on prend la peine de considérer ses réalisations dans la 
littérature belge francophone : quels sont les auteurs, les éditeurs 
et les supports concernés  ? existe-t-il des thèmes spécifiques  ? 
quels imaginaires ces fictions privilégient-elles  ? comment les 
genres investis interfèrent-ils avec le merveilleux scientifique, le 
surréalisme ou le réalisme magique ? En associant des études de 
cas à une réflexion d’ensemble, les contributions rassemblées dans 
ce numéro proposent le premier état des lieux d’une production 
hybride encore peu considérée. Il s’agit d’éclairer la diversité qui 
caractérise l’anticipation belge, mais aussi de mettre en évidence 
les raisons de sa faible reconnaissance esthétique et de poser les 
jalons d’une histoire littéraire capable de saisir des dynamiques 
multiples de légitimation.


